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alents de caférencier sérieux et a#rayant -M. Nansot est bien couadi-i; i est avemous de coeur et dAme. Nos traditions et nos aspiratin t es ienn e natholue depuis sa plus tendre enfmep il ne transige jamais avec l'honneur chdrti. mnaoel insetu des écoles du coum de Tniseoun fuarnira une carridre des plus utilethl cause de rédtm&tion.
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Taozszkxs Laçour
Jair atmosphérique contient toujours une certaine proportion de vapeurd'eau, laquelle varie avec la températuret l'humidité des surfaces av= les--uelles l'air est en contact Toutes choses égales d'ailleurs, cette quantité aug-mente très rapidement quand la température s'élève; et c'est pour cette raisonque, lété, Fair est plus riche en vapeur d'eau que lhiver.Ce qu'il y a de plus important à noter sur ce point particulier de l'humi-dité de l'air, ce n'est pas la quantité absolue de vapeur d'eau qu'il contient, maisplutôt le rapport qui existe entre le poids de la vapeur d'eau qu'on y trouve àun monent donné et celui qu'on y trouverait si lair était saturé, la tempéra-ture restant la mêmne. Ce rapport est appelé état hygrométrique. Ainsi, direque l'état hygrométrique de Vair est une demie, un quart, etc., c'est dire quel'-atmosph=-e contient la moitié, le quart, etc., de la vapeur d'eau qu'il serait ca-pable de recevoir au moment de l'observation. Il est très rare, sauf pendantle pluies, que l'air soit tout à fait saturé, ou, ce qui revient au même, que sonétat hy_-grométrque bsoit égal à un.

S, une fois que le point de saturation a été atteint, la quantité de vapeuraugmnte, ou que la température baisse, la vapeur se condense en gouttelettestila fines (de un millième à un quatre millièmes de pouce). Prés de la surfacedu sol renemwie de ces gouttelettes constituent la brume. Cette condensa-tion se produit surtout le printemps et l'automne, vu la différence très notablede tapéiture qui eiste entre la nuit et le jour.
Nuages, leur Orihgf.-Sous l'infuence du vent ou de la chaleur solaire,ls bancs de bruse se dissipent quelquefois ; mais souvent ils s'élèvent et for-t des nuages. Ces derniers peuvent encore apparaître spontanément dansls hautes régions de lair. Par exemple, quand Fair de ces niveaux élevé serfroidit à une tenpérature suffsamment basse, ou que la quantité de vapeurd'au augmente. Donc, tout ce qui augmente lhumidité de l'air, tout ce quil refoidit peut provoquer la formation des nuages. Telles sont la rencontre


